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BIBLIOGRAPHIE

La vie economique du Pays de Vaud
ä la fin du regime bernois

Economiste averti, auteur d'etudes appreciees sur l'industrie de

Sainte-Croix, M. Robert Jaccard a saisi combien les historiens vaudois
ont sous-estime l'effort industriel de leurs ancetres. Ses recherches
personnelles dans les archives, une documentation bibliographique
d'une richesse surprenante (quelque deux cents ouvrages, dont plusieurs
ont echappe certainement a tous nos historiens) l'ont incite ä tenter
l'analyse des conditions geographiques, politiques, psychologiques et
demographiques 1 dans lesquelles s'est developpee une industrie dont
l'importance et la diversite surprendront plus d'un amateur du passe :

salines de Panex, de Roche, d'Aigle, de Bex ; mines de houille de
Paudex, de Belmont, d'Oron, du Chablais ; mines d'asphalte de Cha-

vornay, d'Orbe, des Epoisats ; mines de fer de L'Auberson, du Mont
d'Orseyres, des Charbonnieres, du Risoud, du Brassus, des Rochers
de Naye; hauts fourneaux et forges, clouteries et ateliers de taillan-
derie du Jura ; tanneries eparpillees dans tout le pays et dont les peaux
sont estimees; papeteries d'ancienne renommee a La Mothe, ä Clarens
sur Vieh, a Biere, ä Saint-Sulpice, ä Guevaux ; lapidairerie a La Vallee,
oü progresse aussi l'horlogerie alors qu'elle decline sur le Plateau ;
industries cotonnieres des villes, fabriques d'indiennes de Morges,
Yverdon et Chevroux ; de chocolat de Vevey et Morges, de porcelaine
de Nyon, et j'en passe.

L'absence de monographies rend impossible une synthese sans
lacune, et ä l'abri d'erreurs dues ä des sources insuffisantes. Ainsi,
il y eut des verreries ä Montricher, ä Berolle et a Paudex ; une choco-
laterie a Goumoens; et la famille de Hennezel n'a jamais possede les

forges de l'Abbaye 2. Mais ce sont lä peches veniels. Nous regrettons
surtout la trop grande confiance de l'auteur a l'egard des etudes ante-
rieures et des recits des voyageurs, dont les impressions deforment

1 Robert Jaccard, L'industrie et le Commerce du Pays de Vaud a la fin de
l'ancien regime, Lausanne, 1956.

2 Entre 1616 et 1640, elles appartinrent ä Joseph Morlot puis ä son fils David,
gouverneur du jeune prince d'Orange.
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souvent la realite. Intimide par les critiques unanimes de ses prede-
cesseurs ä l'egard du gouvernement bernois, M. Jaccard ne s'est pas
detache de l'optique traditionnelle, n'a pas ose defendre un regime qui,
ses propres depouillements des Decrets romands le lui ont prouve,
manifestait constamment sa bonne volonte, souvent sa generosite
(meme s'il a parfois manque d'ä propos), quand il s'agissait de soutenir
l'effort industriel.

D'une lecture aisee, le vivant Essai de M. Jaccard, qui groupe
presque tout ce que l'on sait jusqu'ä ce jour sur l'economie vaudoise
ä la fin de l'ancien regime, rendra — malgre quelques faiblesses — de

grands services aux amis du passe et contribuera ä faire disparaitre le
prejuge si repandu : que les Vaudois ont ignore l'esprit d'entreprise.

P.-L. Pelet.

Prehistoire de la Suisse

La Societe suisse de Prehistoire, ayant decide de publier les
conferences presentees lors des cours qu'elle organise annuellement, vient
de nous presenter le premier cahier *. II se rapporte au dix-huitieme
cours qui a eu lieu ä Zurich en octobre dernier sous le titre general
« Neolithique de la Suisse ».

II comporte divers chapitres concernant essentiellement la Suisse,
dont nous retenons surtout pour nos regions La culture de Cortaillod
de Vogt (le neolithique ancien de P. Vouga), La culture de Horgen (le
neolithique moyen de P. Vouga) et diverses cultures moins representees
chez nous, telles celles dites la ceramique cordee et les vases campani-
formes. Enfin trois conferences La faune du neolithique, L'economie du
neolithique et un resume de toute cette periode completent ce premier
cahier.

Ce «repertoire », presente dans un style telegraphique et sous
forme de resumes, est fort bien illustre de vingt planches hors texte
montrant des exemples choisis parmi les plus typiques ; il indique
aussi une bibliographie assez sommaire mais bien representative.

Esperons que cette excellente publication, qui groupe des travaux
de nos chercheurs les plus en vue, mettra un peu d'ordre et qu'elle
pourra servir de base ä tous nos chercheurs. Souhaitons surtout qu'elle
soit continuee et ainsi nous aurons un tableau general de toute notre
prehistoire suisse.

Andre Rapin.

1 Die Jüngere Steinzeit der Schweiz. (Repertorium der Ur- und Frühgeschichte
der Schweiz, Heft i, Zürich 1955.)
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Louis-Napoleon ä la conquete du pouvoir

Pretendant deconfit, prisonnier politique evade, Louis-Napoleon
Bonaparte est presque un inconnu en France quand eclate la revolution
de 1848. Aide par les souvenirs qu'evoque son nom, guide par les
meditations de ses annees de captivite, soutenu par une confiance ine-
branlable en sa destinee, des decembre de la meine annee, il est elu
president de la Republique. Patiemment, prudemment, il prepare un
gouvernement personnel et autoritaire, qui repondra d'ailleurs aux
vceux de la grande majorite des Franfais. La reussite si surprenante
d'un homme que ses adversaires les plus avises ont pris pour un
incapable, M. Biaudet1 l'a eclairee, l'a expliquee magistralement dans la

le9on inaugurale que publie pour notre satisfaction la Collection des

Etudes de Lettres.
P.-L. P.

«Tresors de mon pays » ä travers la Suisse romande

On a bien souvent, dans cette revue, signale l'activite des Editions
du Griffon et rendu compte de volumes des « Tresors de mon Pays »

consacres a des localites vaudoises. Mais la collection ne se limite pas
au pays vaudois, ni meme ä la Suisse romande, puisqu'elle nous fait
connaitre parfois des villes de la Suisse allemande,

Aujourd'hui, nous allons faire un tour du pays romand en exami-
nant quelques-unes des recentes publications de ces valeureuses Editions
du Griffon.

La region de Sierre a ete depeinte par M. Francis de Preux 2,

En quelques notes rapides, mais precises, l'auteur decrit Sierre et ses

monuments, puis Muraz, la tour de Muzot desormais liee au souvenir
de Rilke, le lac de Geronde, le bois de Finges, la tour de Venthone
et le chateau d'Anchettes. Et tous les amoureux de cette terre retrouve-
ront de chers souvenirs dans les magnifiques planches dues a M. M.-F.
Chiffelle.

Le volume de M. Henri Naef sur Gruyere 3 est plus epais que les
autres de la serie. C'est qu'il y a tant ä dire sur la Gruyere. M. Naef,
enfant d'adoption de ce pays, et historien fecond et de talent, aurait
pu remplir un gros volume de l'histoire du chateau et de ses comtes.
Mais il a prefere evoquer seulement le pays et la race de ses habitants,

1 Jean-Charles Biaudet, Louis-Napoleon ä la conquete du pouvoir, coli, des Et.
de Lettres, Lausanne 1956, 32 p.

1 Francois de Preux, Sierre et la Noble Contree. « Tresors de mon Pays »,

n° 53. Editions du Griffon, Neuchätel, 1951. 30 pages, et 33 planches hors texte
de photographies par M.-F. Chiffelle.

3 Henri Naef, Grevere ou Gruyere. Un comte, une province. « Tresors de mon
Pays '), n° 61. Editions du Griffon, Neuchätel, 1953. 44 pages, et 48 planches hors
texte de photographies de Benedict Rast.
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leurs coutumes et leur langue, tout ce qui a donne une äme ä une
race homogene et forte et fait de la Gruyere une entite «telle la prin-
cipaute de Galles ». Le photographe, M. Benedict Rast, a compris et
suivi le propos de M. Naef; s'il nous montre quelques belles vues du
chateau de Gruyere, il a evite les images banales et su decouvrir et
montrer ce qu'il y a de plus intime et de secret dans ce pays, que les
autos et les cars traversent sans doute, mais qui garde son mystere et
sa reserve apres le depart des touristes.

Fribourg a inspire ä M. Jacques Thevoz 1 un texte vivant et ne
de la vie meme de cette ville etrange et diverse ; un texte qui ne peut
avoir ete ecrit que par un homme qui a ete dans la ville basse un de
ces enfants rois de la rue et des paves, qui a frequente ce petit peuple
ä part ignorant la ville moderne du haut, et qui a participe ä ses fetes
et ä ses coutumes. Ce texte est orne de dessins ä la plume de M. Teddy
Aeby. Les quarante-huit planches de photos de la fin, dues egalement
ä M. Thevoz, font alterner les aspects inattendus du paysage urbain
de Fribourg avec les ceuvres d'art nombreuses que renferment ses

eglises et ses couvents. Et les personnages de la rue, les enfants, y
jouent un role essentiel.

M. Andre Pierre-Humbert a consacre un volume au vignoble neu-
chätelois 2, au vignoble et au vigneron, dans un texte orne de dessins
de M. Andre Rosselet. C'est le vignoble qui donne son sens ä ce pays
situe entre lac et Jura, et c'est en poete que l'auteur decrit ce vignoble,
les travaux et les jours du vigneron neuchätelois, avec amour et avec
justesse, aimant et vantant le vin et l'homme qui le produit. Les trente-
deux planches sont de M. Max-F. Chiffelle. S'il a saisi pour nous
quelques nobles demeures, quelques architectures, c'est le paysage
avant tout qui l'a seduit, ce paysage si fortement transforme par la
main de l'homme — non pas ä la faQon de Lavaux, la nature du sol

y est tout autre — mais oü ce sont les echalas, les rangees profondes
des ceps qui ordonnent les lignes du terrain, creant ainsi un charme
discret, mais prenant pour celui qui en a su penetrer l'intimite.

L'actif directeur des Editions du Griffon, apres avoir publie tant
d'ouvrages charmants, a juge qu'il avait bien le droit d'en ecrire un
ä son tour, ä la louange d'un pays qui est le sien, le Jura 3.

Dans ces Visages du Jura, le texte est inseparable des planches
(dont les photos sont dues ä M. Jean Chausse). C'est la nature et les
saisons, les grands päturages et les cluses du Jura, les chateaux et les

1 Jacques Th£voz, Fribourg, « Tresors de mon Pays», n° 71. Editions du
Griffon, Neuchätel, 1955. 16 pages avec illustrations de Teddy Aeby, et 48 planches
hors texte de photographies de Jacques Thevoz.

2 Andre Pierre-Humbert, Le vignoble neuchätelois. « Tresors de mon Pays »,
n° 72. Editions du Griffon, Neuchätel, 1955. 24 pages avec illustrations d'Andre
Rosselet, et 32 planches hors texte de photographies de Max-F. Chiffelle.

3 Marcel Joray, Visages du Jura. « Tresors de mon Pays », n° 66. Editions
du Griffon, Neuchätel, 1954. 28 pages, et 48 planches hors texte de photographies
de Jean Chausse.
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eglises, les fermes jurassiennes et les fabriques d'horlogerie, les gen-
tianes et les etangs, les troupeaux de chevaux et les parois de rochers
sculptees par le temps ; partout la main de l'homme transformant la
nature, le labeur humain et le travail des eaux. Pays divers, pays
contrasts, dont les habitants sont separes par des differences de langue
et de religion, mais reunis par un meme amour pour cette terre, plus
souvent severe qu'ensoleillee, dont un Jurassien vaudois sait, par ana-
logie avec la sienne, combien on peut l'aimer et se sentir indissoluble-
ment lie ä ce qui fait son individuality profonde.

Autre volume, autre atmosphere : les Fläneries genevoises de M. Marcel

Rosset1 sont un volume purement urbain, oü meme le lac et les
arbres prennent un aspect humain et n'existent qu'en fonction de
l'homme. Guide nonchalant, mais averti, qui vous emmene ä travers
les maisons et les rues, mais aussi ä travers les pares et les evenements
du passe, tels qu'ils renaissent au long de l'annee dans des fetes qui,
plus qu'ailleurs, ont garde leur sens et leur vie dans le coeur et dans
les pensees des vrais Genevois. Amoureux de sa ville, l'auteur a su
sans doute inspirer le meme amour ä M. Max-F. Chiffelle, le faire
penetrer dans les boutiques des antiquaires et des bouquinistes, aussi
bien que le mener aux endroits d'oü l'on decouvre tout le canton et
tout le lac. Lumineuse et aeree evocation d'une ville que Ton connait
mal, meme quand on croit la bien connaitre et qu'on s'imagine qu'elle
n'a plus pour vous de details ignores.

Et pour finir, revenons en pays vaudois, avec Ollon, Bex, Villars-
Chesieres, de M. Rochat-Cenise 2. Les souvenirs de jeunesse y alternent
avec les notations historiques, archeologiques ou litteraires, dans un
style familier et un peu debraille, qui ne manque cependant pas de
charme. Association viticole, societe de developpement, tourisme et
hotels, tous y trouvent leur compte, et aussi le promeneur, qui est
fourni de conseils et d'itineraires. Les planches de la fin, de M. Max-F.
Chiffelle, parlent un tout autre langage, illustrant si l'on veut le texte
de M. Rochat-Cenise, mais avec une ampleur et une noblesse qui
rendent sa grandeur ä un pays qui vaut mieux, beaucoup mieux, que
ce qu'en font, en pleine saison, les foules de touristes et de skieurs.

L. J.

1 Marcel Rosset, Fläneries genevoises. « Tresors de mon Pays », n° 56. Editions
du Griffon, Neuchätel, 1951. 34 pages, et 48 planches hors texte de photographies
de Max-F. Chiffelle.

2 Rochat-Cenise, Ollon, Bex, Villars-Chesieres. « Tresors de mon Pays»,
n° 67. Editions du Griffon, Neuchätel, 1954. 20 pages, et 32 planches hors texte
de photographies de Max-F. Chiffelle.
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